
Avec plus de 100'000 m2 

de surface de plancher et 
plus de 50 objets d’im-
portance, le patrimoine 
immobilier de la Ville 
de Morges présente une 

belle diversité. Bâtiments historiques,  
sites administratifs, écoles, logements, 
chalets d’alpage, refuges, équipements 
culturels ou encore infrastructures spor-
tives : autant de lieux que j’ai eu le plaisir 
de découvrir et apprivoiser durant cette 
première année de législature. 

S’il y a bien un univers qui m’était totale-
ment étranger au démarrage de cette toute 
nouvelle vie de municipale, c’est incontesta-
blement celui des orgues. Même si je ne peux 
toujours pas me targuer d’être une experte, 
les derniers mois consacrés successivement à 
la livraison, au montage puis à l’harmonisa-
tion du nouvel orgue du Temple de Morges 
m’ont permis de découvrir un monde pas-
sionnant fait d’artisanes et artisans renom-
més ainsi que de gens passionnés qui n’ont 
pas ménagé leurs efforts pour que ce nou-
vel instrument soit désormais parfaitement  
installé dans son écrin historique. 

Alors qu’un projet touche à peine à sa fin, 
de nombreux ouvrages sont déjà sur le mé-
tier. En ligne de mire : l’atteinte des objectifs 
de notre Stratégie énergétique 2035, qui 
implique d’importants investissements en 
vue d’assainir notre patrimoine bâti comme 
nos infrastructures sportives. À ce sujet, 
la Municipalité a récemment transmis au 
Conseil communal une demande de crédit 
de construction ayant pour objet l’assainis-
sement énergétique de la Piscine du Parc. 
L’objectif est de garantir une température 
de l’eau agréable pour les usagères et usagers 
tout en s’affranchissant des énergies fossiles. 

Constatant que les prix de l’énergie 
flambent à l’approche de la saison hiver-
nale, la Municipalité poursuit ses efforts 
à vos côtés. Sur notre territoire, nous 
nous préparons au mieux à répondre  
aux défis énergétiques et environnemen-
taux auxquels nous aurons à faire face  
ces prochaines années.

Laetitia Bettex, 
municipale Bâtiments, sports et domaines
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Plus d’infos :
morges.ch/ukraine

NOUVEAU CHEF DE SERVICE

Au service des enfants et de leurs parents

ACCUEIL

Un espace pour les familles ukrainiennes à Morges

Depuis le déclenchement du conflit 
en Ukraine, 160 personnes en 
provenance d’Ukraine ont trouvé 
refuge à Morges, soit chez des 
habitants, soit en hébergement 
collectif. Elles peuvent se retrou-
ver tous les vendredis à Espace 
Couvaloup. 

En exil, les échanges entre compatriotes 
sont précieux. Un espace de rencontre a 
été mis en place tous les vendredis de 9 h à 
12 h à Espace Couvaloup à l’attention des 
familles ukrainiennes. Deux Morgiennes 
coordonnent ces moments d’échanges : Ta-
tiana Smirnova, membre de la Commission 
consultative d’intégration Suisses-Étrangers 

(CCISE) et Natalia Grenier, Ukrainienne 
d’origine, active auprès des réfugiés dès le 
premier jour de cette crise.

Aide mutuelle
Les femmes jouent d’ailleurs un rôle pré-
cieux dans les échanges, selon le constat 
tiré par Tatiana Smirnova : « Lors de ces 

moments, on assiste à beaucoup d’entraide 
mutuelle entre femmes ukrainiennes pré-
sentes. » Les compétences des unes peuvent 
profiter aux autres, comme l’explique en-
core l’Ukrainienne : « Par exemple, une des 
femmes propose des cours de yoga ; une 
autre, psychologue de métier, a récemment 
proposé un espace de discussions pour évo-
quer les traumatismes vécus ces derniers 
mois. Enfin, certains bénévoles apportent 
un soutien dans les courriers reçus pour les 
traduire ou les expliquer. » 

Cet accueil répond à un besoin et se pour-
suivra certainement jusqu’à la fin de l’année 
au vu de la situation actuelle en Ukraine. 
« Ces femmes ont beaucoup de ressources 
qu’elles souhaitent partager, et cela les valo-
rise », conclut Tatiana Smirnova.

Abdel Abu El Hassan, 
chef de l’Office de la cohésion sociale

Jean-Philippe Robatti est le chef 
du Service de l’enfance de la Ville 
depuis mars 2022. Portrait d’un 
homme engagé et pince-sans-rire.  

Jean-Philippe Robatti ne se retrousse ja-
mais les manches. Et pour cause : ce travail-
leur calme et posé porte toujours un t-shirt. 
Résident morgien depuis 2002, le natif de 
Lausanne n’est pas de ceux qui aiment se 
mettre en avant. Pourtant, le quadragénaire 
s’est toujours beaucoup impliqué dans 
le domaine associatif. Depuis six mois, il 
exerce au sein de l’administration. « Ma 
mission ? Poursuivre le développement de 
la politique de l’enfance et permettre aux 
familles de mieux concilier vie familiale et 
vie professionnelle en offrant des places 
d’accueil pré- et parascolaire », résume 
Jean-Philippe Robatti. 

Faciliter la vie des familles
La Municipalité poursuit des objectifs am-
bitieux en matière de développement de 
l’offre, en particulier dans l’ouest morgien. 
« Cette partie de la Ville nécessite d’être 
mieux dotée », avance Jean-Philippe Robatti. 
« Il s’agira également d’être prêt lorsque  
les horaires continus seront mis en place 
dans le milieu scolaire. » 

Titulaire d’une licence en sciences sociales 
et pédagogiques, il a également obtenu 

un diplôme en management des res-
sources humaines ainsi qu’un master en 
direction et stratégie d’institutions éduca-
tives sociales et socio-sanitaires. « Le mé-
tier de l’enfance s’est imposé à moi sans  
que je ne l’aie vraiment planifié », raconte-
t-il. « Je souhaitais initialement devenir 
éducateur pour adolescents. » Avant de 

rejoindre Morges, ce professionnel pas-
sionné a dirigé la Fondation Crèche de 
Lausanne. 

Humour et détermination
Une anecdote résume bien la personnalité 
de Jean-Philippe Robatti. En 1993, avec des 
responsables scouts, il a construit et dormi 

dans un igloo sur la place de l’Hôtel-de-
Ville afin de promouvoir le mouvement 
et sensibiliser la Municipalité au manque 
de locaux. Objectifs atteints suite au large 
écho suscité dans la presse romande !

Laure Hauswirth, 
cheffe du Service des ressources humaines

La Commune 
développe son offre 
parascolaire

Depuis la rentrée scolaire, l’Unité d’ac-
cueil pour écoliers et écolières (UAPE) 
Jacques-Dubochet a augmenté sa capa-
cité d’accueil en ouvrant 24 places dans 
l’ancien collège du Bluard. Un restau-
rant scolaire a également vu le jour, à la 
Gracieuse, pour accueillir les enfants des 
classes officielles d’enseignement spécia-
lisé (COES).

La Commune propose dès lors 159 places 
préscolaires, 228 places parascolaires 
et 560 places dans ses cinq restaurants 
scolaires.

Jean-Philippe Robatti, 
chef du Service de l’enfance

02

Le samedi 2 juillet dernier, la ludothèque a 
fêté son vingtième anniversaire. Animations et 
vente de jeux étaient au programme à la place 
du Casino pour une journée destinée aux 
enfants mais également aux parents. 

Depuis 20 ans, la ludothèque fait partie des 
nombreuses prestations proposées par 
le Service d’aide familiale (SAF). Elle fait le 

bonheur des enfants et parents à la recherche 
de nouveaux jeux de sociétés, puzzles ou 
divers objets et accessoires. Une cotisation 
annuelle de 20 francs par année permet à une 
famille d’avoir un accès à plus de 1'500 jeux 
à des prix abordables, entre 1 et 5 francs. Par 
ailleurs, plus de 300 jeux avec le logo DYS, 
adaptés aux personnes ayant des troubles du 
langage, sont également disponibles.

La ludothèque est ouverte le mardi de 16 h à 
18 h 30, le mercredi de 14 h à 16 h 30 
et le jeudi de 16 h à 18 h 30.

Abdel Abu El Hassan, 
chef de l’Office de la cohésion
sociale

Plus d’infos : 
safmorges.ch/saf/ludotheque

La ludothèque a 20 ans !

PRESTATIONSSOCIAL ET ENFANCE



Deux anciens élèves des années 70 sont venus chercher un souvenir lors des Puces de Chanel.

Dans le numéro 45, Reflets avait 
présenté les démarches menées 
par la Ville pour valoriser les exis-
tants et réduire l’empreinte carbone 
de la future école. Mais qu’advient-
il des enfants scolarisés pendant 
ces deux prochaines années de 
travaux ? 

L’école de Chanel est en cours de démoli-
tion afin de pouvoir reconstruire, sur ses 
sous-sols existants, un nouvel équipement 

public pour la rentrée 2024. La nouvelle 
structure accueillera 22 classes et deux salles 
de gymnastique.

Installations provisoires
En attendant, pour maintenir l’enseigne-
ment dans les meilleures conditions, une 
école provisoire a été installée au nord de 
l’ancienne école. Celle-ci se compose de 
16 classes et accueille, depuis août 2022, 
les élèves et la direction de l’établissement 
primaire de Morges Est. Elle comprend 

également les deux salles d’éducation nutri-
tionnelle de l’école ménagère, qui seront  
ensuite transférées à Beausobre. Une struc-
ture semblable à celle de Divinum a éga-
lement été installée pour maintenir une 
activité sportive toute l’année.

Tri sélectif et recyclage 
Pour pouvoir emménager dans les locaux 
provisoires, un gros travail de tri a été réa-
lisé par le corps enseignant et la direction 
dans l’école des années 50. Une entreprise 

de déménagement a ensuite œuvré pendant 
deux semaines pour tout déplacer dans 
l’école provisoire et en garde-meuble. Pour 
leur part, les anciennes et anciens élèves 
nostalgiques ont pu emporter chez eux un 
souvenir de l’ancienne école lors des Puces 
de Chanel début juillet.

Patricia Rachovitch, 
cheffe de projets construction

En mai 2023, le jubilé du jumelage 
avec la ville française s’annonce 
mémorable. Une délégation verta-
vienne sera chez nous.  

« Nous, citoyens de bonne volonté de l’Heu-
reuse commune de Vertou s/Sèvre, en Pays 
Nantais … Nous, bourgeois et citoyens de 
bonne volonté de la Bonne Ville de Morges, 

en Pays de Vaud… Convenons de nous unir 
par les liens du jumelage. » Ainsi débute 
et se termine l’acte de jumelage signé 
le 25  août 1957 par Charles-Paul Sérex, 
syndic de Morges, et par Ernest Guichet, 
maire de Vertou, deux communes dis-
tantes de quelque 800 kilomètres.

La vigne en héritage
À l’époque, les deux villes présentent de 
nombreuses similitudes : même nombre 
d’habitants (entre 8'000 et 10'000), proches 
d’une ville-centre (l’une à 7 km de Nantes 
et l’autre à 10 km de Lausanne), possédant 
toutes deux quelques industries (biscuite-
ries, fonderies, etc.) et une âme profondé-
ment viticole, du chasselas lémanique au 
muscadet de Vertou. 
	
Le 4 octobre 1957, une délégation de Ver-
tou se rend à Morges pour la Fête des 
vendanges. Dès le début, les deux villes 
« échangent » leurs enfants : jusqu’en 1979, 
chaque année en été, les petits Morgiens 
découvrent l’océan et les jeunes Vertaviens 
le Léman, le temps d’une quinzaine.

Le jubilé en mai 2023 
Du 12 au 15 mai 2023, la Ville de Vertou 

sera invitée à Morges pour célébrer le  
65e anniversaire du jumelage entre les 
deux cités. La manifestation coïncidera 
avec la Parade navale CGN 2023, année de 
ses 150 ans, au large de Morges, ainsi que 
la Fête de la danse. 

Ces festivités seront l’occasion de vivre des 
moments mémorables, mais aussi de faire 
perdurer les liens entre autorités et com-
posantes de la vie culturelle, associative et 
sportive des deux cités. 

Giancarlo Stella, 
secrétaire municipal

CHANTIER DE CHANEL

Une rentrée toute particulière

JUMELAGE

Morges et Vertou, liées depuis 65 ans

Héberger des hôtes
chez vous ? 

Les représentants et les familles verta-
viens sont généralement hébergés par la 
population afin de créer des liens et vivre 
une expérience unique. Toute personne 
souhaitant accueillir un ou plusieurs 
hôtes durant ce week-end prolongé peut 
s’annoncer auprès du Greffe municipal. 
Tél. 021 804 96 40 – greffe@morges.ch
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En mai 2022, la Ville a lancé une démarche 
participative sur l’aménagement des espaces 
publics de Morges Gare-Sud.
Le questionnaire recueillant les attentes de la 
population a été publié début mai et complété 
par 85 personnes. Les ateliers citoyens ont eu 
un franc succès puisque 65 personnes se sont 
inscrites. Dix Morgiennes et dix Morgiens ont 
été retenus par tirage au sort. 

Ce minipublic a participé avec engagement et 
enthousiasme aux deux ateliers fin mai. Leurs 
recommandations permettront de compléter 
l’offre existante sur l’espace public dans une 
rue récréative, proposant jeux et équipements 
conviviaux et intergénérationnels pour la détente, 
la culture et le loisir.
En juillet, un troisième atelier a permis de réunir 
ambassadeurs et ambassadrices du minipublic 

et services communaux pour finaliser le projet. 
Le scénario final sera présenté cet automne. 
Merci à toutes et tous !

Oriane Viot, 
technicienne paysagiste

Plus d’infos sur le minipublic : 
mgs.morgesdialogue.ch/qui

Succès pour la démarche participative du Sablon

TERRITOIRES



INTERVIEW

« Un immense cadeau pour ma deuxième maison »

Anne-Lise Vuilleumier Luy, 
employée de la Ville, est organiste 
titulaire du Temple depuis plus de 
35 ans. Également enseignante au 
Conservatoire de l’Ouest vaudois 
(COV), elle évoque pour Reflets 
son attrait pour le nouvel orgue 
arrivé le 26 avril 2022.

Qu’avez-vous ressenti à l’arrivée du nou-
vel orgue aux 2'750 tuyaux ?
Le sentiment exaltant d’un rêve qui se concré-
tise ! Je dois avouer que c’était mon grand 
souhait dès mon arrivée ici. J’ai attendu long-
temps ! (Rires). En 2018, l’ancien orgue est 
parti et le nouveau n’a pas pu venir à cause de 
la pandémie. Pendant quatre ans, mes élèves et 
moi avons fait beaucoup de kilomètres entre 

Échichens, Nyon, Cossonay, Apples et Pran-
gins. Aujourd’hui, je suis très reconnaissante 
envers la Ville d’avoir cautionné ce projet. 
C’est un immense cadeau pour ma deuxième 
maison et pour tous les mélomanes.

Qu’est-ce qui le rend si spécial ?
Ce n’est pas un simple appareil, c’est véri-
tablement une œuvre d’art. Il est parfaite-

ment adapté au lieu. Il a fallu pas moins de 
sept personnes de la manufacture Ahrend 
pour le monter en onze jours. Le 9 mai, le 
patron Hendrik Ahrend est arrivé avec une 
assistante harmoniste car une fois l’orgue 
assemblé, chaque tuyau doit être « sculpté » 
en fonction de l’édifice. Avec cette manu-
facture, il y a un vrai savoir-faire qui est 
transmis de père en fils. Ils sont très poin-
tilleux sur la qualité des matériaux. Parfois, 
ils passent presque une heure sur un seul 
tuyau pour obtenir le bon son. C’est ce qui 
le rend si renversant. Avec son large éven-
tail, la sonorité est incroyable ! C’est un 
grand bonheur pour moi de pouvoir m’ex-
primer comme un peintre avec ses couleurs 
et de partager cette Beauté ; tous ces sons 
parlent au cœur, nous emmènent dans des 
univers très intimes et personnels.

Qu’est devenu l’ancien orgue ?
Datant de 1951 et disposant d’un ancien 
système pneumatique, l’ancien orgue était 
défectueux et demandait beaucoup d’en-
tretien. Chaque réparation coûtait cher et il  
fallait le faire tous les 20-25 ans. Initiale-
ment destiné à la déchèterie, il a pu trou-
ver une autre destination et être offert à 
Gherla en Roumanie, où une église catho-
lique l’a accueilli avec joie.

José Gomes Da Costa, 
chargé de projets en communication

ORGUE

Du bon son au Temple
Le nouvel orgue Ahrend fait réson-
ner ses notes depuis l’été dernier, 
après plusieurs semaines de 
montage et d’harmonisation. Ce 
superbe instrument sera inauguré 
le 26 novembre 2022. 

Tout beau, tout nouveau, mais associé 
à de l’ancien : le nouvel orgue est désor-
mais installé dans le buffet historique du 
Temple, construit en 1896 par la mai-
son Kuhn à Männedorf (ZH). Le modèle 
d’Ahrend remplace l’ancien orgue fatigué, 
construit également par Kuhn en 1951.

Le nouvel orgue est un instrument de noble 
facture artisanale de 40 jeux, trois claviers et 
un pédalier. Il s’inspire à la fois de l’esthé-
tique mixte baroque allemande de Gottfried 
Silbermann, et de l’esthétique romantique 
française d’Aristide Cavaillé-Coll, grand 
facteur d’orgue parisien du XIXe siècle. Il est 
pourvu d’une traction mécanique et d’un 
combinateur électronique. 

Travail d’orfèvre
Les travaux de construction se sont déroulés 

dans les ateliers Jürgen Ahrend Orgelbau, 
basés à Leer, dans le nord-ouest de l’Alle-
magne. Une dizaine d’artisans ont tra-
vaillé durant plus d’une année afin de 
fabriquer l’ensemble des pièces à la main 
et de constituer le nouvel instrument.  
Aucune pièce ne sort d’usine !

Les éléments ont ensuite été transportés 
en avril dernier à Morges. Les travaux de 
reconstruction se sont déroulés durant 
deux semaines. Ultime étape, l’harmoni-
sation a été effectuée par un maître facteur 
durant près de huit semaines afin de régler 
les 2'750 tuyaux qui composent l’orgue.

Il faut encore relever que l’installation de 
ce nouvel instrument n’aurait pas été pos-
sible sans le vote d’un crédit par le Conseil 
communal en février 2018. Sans oublier le 
rôle important joué par l’Association des 
orgues Ahrend du temple de Morges, fon-
dée pour le cofinancer avec des dons pri-
vés et favoriser son rayonnement.

Julien Olgiati, technicien chargé de projets 
et David Fernandez, chef de service
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Plus d’infos sur 
les visites guidées :
morges-tourisme.ch

PORTRAIT

« L’important dans une église, c’est ce qu’on y vit »

TEMPLE

Un monument incontournable

Le Temple de Morges est considéré 
comme le plus bel exemple d’archi-
tecture baroque du canton de Vaud, 
avec le temple d'Yverdon-les-Bains 
et l’église Saint-Laurent de Lausanne. 
Il est classé monument historique 
et est inscrit comme bien culturel 
suisse d’importance nationale.

Il est le plus grand édifice religieux construit 
en Suisse romande après la Réforme. Situé 
entre les rues de Lausanne et Louis‑de-  
Savoie, le Temple est édifié entre 1769 et 
1776. Après de longues années de travaux, 
il remplace l’ancienne église de Morges, 
attestée depuis 1306, dont les murs se 
fissuraient et dont la voûte menaçait de 

s’écrouler. L’ancienne église délabrée est 
donc démolie pour laisser place aux tra-
vaux et à la consolidation du terrain, selon 
les plans de l’architecte bernois Erasme  
Ritter. Le nouveau Temple de Morges est 
bâti à peine plus à l’est que l’ancienne église.

Une construction difficile
En 1771, les travaux sont stoppés lorsqu’il est 
constaté que la façade sous la tour du clocher 
s’affaisse. La cause ? Le clocher a été érigé 
plus haut que prévu et l’instabilité du ter-
rain contribue à un affaissement important.  
La façade subit de graves dégâts et cette 
dernière doit être entièrement démolie 
pour ne pas risquer un effondrement. Le 
chantier va reprendre sous la direction de 
Rodolphe Crousaz et Léonard Roux pour 
se terminer le 4 août 1776.

Par la suite, pas moins de cinq phases de 
restaurations ont lieu, la plus récente da-
tant de 2020. Cette dernière, couplée à l’ins-
tallation du nouvel orgue Ahrend, donne 
l’occasion de célébrer dignement les 250 ans 
du Temple rénové.

Romane Berberat, 
chargée de projets à l’Office de la culture

Inauguration du nouvel
orgue pour les 250 ans 
du Temple

L’installation du nouvel orgue consti-
tue un évènement majeur pour l’his-
toire musicale du Temple, édifice inscrit 
au patrimoine architectural national. 
L’inauguration de l’orgue est prévue 
le samedi 26 novembre 2022 avec une 
partie officielle. 

Elle sera suivie par des évènements 
ponctuant les quatre dimanches de 
l’Avent. Organistes, chanteurs, vir
tuoses et chorales prendront part à 
cette manifestation qui se veut festive 
et populaire.

Le public est invité à découvrir ce pres-
tigieux orgue en action et à se laisser 
guider par son harmonie unique. 

Ludivine Guex, 
cheffe de l’Office de la culture

Jean-Paul Perrin a été pasteur 
au Temple de Morges durant quatre 
ans et y a vécu parmi les plus 
beaux moments de sa vie. 

À 80 ans, Jean-Paul Perrin a gardé toute  
son énergie et son enthousiasme. Lorsqu’on 
lui demande de nous raconter l’histoire du 
Temple de Morges, il annonce la couleur : 
« Cela peut prendre du temps, asseyons-
nous. » Le pasteur connaît en effet le 
Temple sur le bout des doigts, de son inau-
guration à ses différentes rénovations, en 
passant par les détails de sa façade. Cela fait 
d’ailleurs vingt ans que ce passionné d’his-
toire transmet ses nombreuses connais-
sances dans le cadre de visites de la ville, 
proposées par les guides de l’Association 
de Sauvegarde de Morges (ASM), en col-
laboration avec Morges Région Tourisme. 

Attachement personnel 
Jean-Paul Perrin a aussi vécu des parties 
importantes de son histoire personnelle 
dans le Temple de Morges. Il y a grandi, 
fréquenté le groupe de jeunes, puis s’y est 
marié. C’est d’ailleurs lors de ses années 
dans cette communauté que sa vocation de 
pasteur est apparue. C’est encore dans ce 
Temple que sa femme et lui ont célébré, 
par un culte, leurs cinquante ans de ma-
riage. Car après avoir exercé son ministère 
à l’Église française de Zurich, à Sainte-Croix  

et à Lutry, Jean-Paul Perrin est revenu sur 
ses terres d’origine pour servir au Temple 
de Morges de 1998 à 2002. « C’était une ma-
nière de boucler la boucle », explique-t-il.  

Un Temple vivant
Aujourd’hui président de la Fondation de 
Beausobre et Jayet et chroniqueur régulier 
pour le Journal de Morges, l’ancien pas-
teur continue de se rendre au culte. Ce qu’il 
préfère dans cette église ? Son imposante 

chaire, placée au bout de l’allée, représen-
tant l’importance de la Parole fondée sur la 
Bible dans les Églises réformées. Jean-Paul 
Perrin admire l’architecture unique de cet 
édifice classé monument d’importance na-
tionale. Cependant, il insiste : « L’important 
dans une église, c’est ce qu’on y vit. » 

Durant sa vie, l’octogénaire a vu le Temple 
évoluer et a connu trois restaurations dans 
les années 1950, 1980 puis 2020. Malgré les 

changements, le Temple a-t-il gardé son 
âme ? Jean-Paul Perrin répond : « Il faut lui 
donner une âme d’aujourd’hui. » 

Christelle Morvant,
chargée de projets en communication
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Plus d’infos 
et formulaires : 
morges.ch/
subventions

En juin, la Grande Table a mis à l’honneur les saveurs 
et les folklores du monde.

Avec les grandes chaleurs, la Piscine du Parc a été par-
ticulièrement appréciée.

Les vacances scolaires ont débuté avec une semaine 
d’activités pour les jeunes, comme de l’aviron.

La Fête nationale a fait vibrer la corde patriotique. 

Morges est entré dans la ronde de la Fête de la danse. La Presque a animé la place Louis-Soutter. Le festival BuskersÀMorges a fêté sa première édition 
(ici, le duo R&R).

La Piscine du Parc a servi de décor à plusieurs Silent 
parties.

Grande Table Piscine Semaine d’activités jeunesse 1er Août

Fête de la danse La Presque Buskers Silent party

ÉCONOMIES 
 L’électroménager peut faire une différence

C’est une nouveauté depuis cette 
année : le fonds d’encouragement 
pour l’énergie et le développe-
ment durable de la Ville de Morges 
accorde des subventions pour le 
remplacement d’appareils électro-
ménagers gourmands en énergie. 

Les appareils électroménagers peuvent re-
présenter plus d’un tiers de la consomma-
tion électrique dans un ménage. Parmi les 
plus gourmands en énergie, il y a le lave-
linge, le réfrigérateur ou encore le lave-vais-
selle. Cependant, le progrès technologique a 
permis de créer des appareils de plus en plus 
économes en énergie, identifiables grâce 
aux étiquettes-énergie : de A (très efficient) 
à G (peu efficient). Un appareil très efficient  
permettra de consommer moins et réduire 
ainsi la facture d’électricité.

Quand remplacer son appareil ? 
Pour tout appareil de 20-30 ans, même 
fonctionnel, le remplacement est un inves-
tissement sûr d’un point de vue énergétique. 
Si l’appareil a déjà 10 ans, le remplacement 
est aussi conseillé dans certains cas. En effet, 
même en tenant compte de l’énergie néces-
saire pour produire et transporter le nouvel 

appareil, sa consommation énergétique sera 
moindre et le bilan CO

2
 à long terme sera 

amélioré – moyennant un recyclage correct 
de l’ancien appareil. C’est le cas par exemple 
des réfrigérateurs, qu’il vaut mieux rempla-
cer après 10 ans d’utilisation. Par contre, si 
une machine est déjà efficiente, la répara-
tion est conseillée en cas de panne. On peut 
penser aussi à optimiser l’utilisation, comme 
mieux remplir l’appareil ou laver moins 
souvent, ce qui permet des économies inté- 
ressantes.

L’aide financière morgienne
La Ville encourage la population à rempla-
cer les anciens lave-linges, réfrigérateurs 
et lave-vaisselles gourmands en énergie en 
remboursant 20 % du coût d’achat. L’aide 
est plafonnée à 200 francs. 

Giada Darini, 
chargée de projets en durabilité 

 EN IMAGES 

Du soleil, de la chaleur et le plein de bons souvenirs
La belle saison se termine. Après la crise sanitaire, la population a profité d’un été riche en activités en plein-air, dont certaines organisées ou soutenues 
par la Ville. En voici un échantillon en photos. 

ÉNERGIES

Vive la ville à vélo
À l’occasion de la Semaine de la mobilité, le  
Bureau de la mobilité organise le Tour de Morges 
à faire à vélo et en famille : dès 9 ans avec un 
adulte ou dès 12 ans, en autonomie. Le tracé de 
11 km invite à la découverte sportive de la ville et 
familiarise à la pratique du vélo en milieu urbain. 

Sur l’itinéraire, les cyclistes trouveront des postes 
avec des questions. Les personnes parcourant la 

totalité du tracé et répondant correctement aux 
questions pourront participer à un tirage au sort 
pour gagner de nombreux lots. Il est possible de 
prendre part au concours du Tour à n’importe 
quel moment, entre le 17 et le 25 septembre. 
Départ au collège des Jardins et arrivée au Parc 
des Sports, vers le pumptrack éphémère. 

Munissez-vous d’un smartphone pour scanner 

des codes QR, d’un casque et de votre vélo 
ou d’un vélo Publibike, et pédalez ! 
Durée du parcours : env. 1 h 30-2 h.

Hippolyte Bataillard, 
chargé de projets en mobilité

Plus d’infos : 
morges.ch/tourmorges
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Plus d’infos :
prm-vd.ch

Un demi-millier de personnes ont participé à la journée portes ouvertes en juin.

POLICE RÉGION MORGES 
La police régionale assure la sécurité depuis 10 ans
Durant sa première décennie d’exis-
tence, Police Région Morges (PRM) 
a étoffé ses effectifs, renforcé sa 
collaboration avec la Police can-
tonale et s’est inscrite dans une 
relation de proximité et de confiance 
avec la population des six com-
munes membres de l’Association. 

Fondée en 2012, Police Région Morges 
comptait à l’époque un effectif de quelque 
60 personnes, dont 33 policières et poli-
ciers. Aujourd’hui, elle ne compte pas 
moins de 90 collaboratrices et colla-
borateurs, dont 50 exerçant des tâches 
policières, répartis en six brigades d’inter-
vention à Police secours et une brigade de 
Police de proximité. En outre, PRM inclut 
la Police du commerce, les assistants de 
sécurité publique (ASP), l’Unité signalisa-
tion, le Secrétariat et l’État-major. 

L’évolution se poursuit
Depuis la pandémie, PRM a développé 
une collaboration renforcée avec la Police 
cantonale vaudoise, permettant des syner-
gies et une plus grande efficience ; c’est 
particulièrement le cas dans le domaine 
judiciaire. Elle traite aujourd’hui plus de 
5'000 évènements par année. PRM a égale-
ment décidé d’électrifier progressivement 
son parc automobile, avec l’acquisition de 
trois véhicules à ce jour. 

Nouveau site internet
En matière de communication, PRM en-
tend développer des outils en adéquation 
avec les besoins du public et adaptés à 
l’évolution et aux changements de la socié-
té. Elle a inauguré un nouveau site Internet 
et lancé cette année une campagne afin de 
sensibiliser la population aux incivilités. 

PRM souhaite à l’avenir maintenir un 
haut niveau de prestations, renforcer son 
lien avec les citoyennes et citoyens et se 
tenir prête à accompagner la population 
lors des prochaines crises.

PROTECTION CIVILE (PCi) – DISTRICT MORGES 

« Un commandant doit surtout être armé de bon sens »
Laurent Sunier a succédé en mai à 
Marc Dumartheray au commande-
ment de la PCi. Portrait.

Beaucoup de petits garçons rêvent d’une 
carrière de policier ; lui est allé au bout de 
ses aspirations. « Ça m’a collé depuis tout 
petit », explique Laurent Sunier. « Je n’ai 
jamais pu l’expliquer, c’est une évidence 
depuis mon enfance : j’aime venir en aide 
aux citoyens. » 

Le mot « évidence » revient souvent dans la 
bouche du natif d’Yverdon pour raconter 
son parcours. À 20 ans, CFC d’employé de 
commerce à peine obtenu, il rejoint l’école 
de police. Laurent Sunier se retrouve par 
la suite au cœur de l’action, notamment 
comme membre de la troupe d’élite du 
DARD de la police cantonale. 

Passage de témoin
Au bout de 16 ans de carrière policière, 
dont deux comme chef de brigade à la 
PRM, le voilà qui troque l’uniforme bleu 
contre le kaki et orange de la PCi au début 
2022. Il débute à Nyon, mais saisit l’occa-
sion du départ peu après du commandant 
Dumartheray pour s’établir au plus près 

de sa famille. Il est intronisé à Morges le 
12 mai. Lâcher son pistolet, pas trop dur ? 
« Un commandant doit surtout être armé 
de bon sens », glisse Laurent Sunier, sourire 
constant aux lèvres pendant l’entretien. 

Avec quelle vision ? Poursuivre « l’énorme 
travail de qualité » de son prédécesseur, 
« en mettant l’humain au centre des mis-
sions ». Chez cet adepte de sports de force 
aux bras noueux, ancien compétiteur in-
ternational de jiu-jitsu brésilien, affleure 
une certaine douceur. Pour sa fille Athé-
naïs, née en 2021, il s’est mis au ukulélé 
(« elle adore ! »). 

Redonner du sens
Et de rappeler que la crise sanitaire, puis la 
guerre en Ukraine, ont démontré l’utilité 
des institutions sécuritaires. Il l’admet : 
« Ça a redoré le blason de la PCi, claire-
ment. Mais surtout, au-delà de l’image, 
ça a donné du sens à la mission. » Le 
commandant a perçu un déclic chez les 
astreints, surtout depuis le début de la 
guerre. Comme une évidence.

Patrick Le Fort,
chargé de communication

Une magnifique
journée portes ouvertes

Le 25 juin dernier, pas moins de 500 per-
sonnes se sont succédées pour visiter 
l’Hôtel de Police. Accompagnées et 
guidées par petits groupes, elles ont pu 
découvrir tous les locaux, le matériel et 
les véhicules de fonction. Peu avant, une 
partie officielle s’est déroulée au Château 
de Morges, réunissant les autorités des 
communes membres de l’Association, de 
nombreux invités et partenaires.

capitaine David Stauffer

capitaine David Stauffer, 
chef d’état-major et commandant remplaçant
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ARASMAC : une aide depuis un quart de siècle

ACTUEL

Fondée en 1997, l’Association régionale 
d’action sociale Morges-Aubonne-Cossonay 
(ARASMAC) fête ses 25 ans en 2022, au  
travers de ses divers services :
•	le Centre social régional (CSR) a pour mission 

la délivrance du Revenu d’insertion (RI)  
et offre un appui social aux personnes dans  
le besoin ;

•	les Agences d’assurances sociales (AAS) 

renseignent, orientent et accompagnent le 
public pour toute question relative aux assu-
rances sociales alors que le Centre régional 
de décisions (CRD) est quant à lui en charge 
de la délivrance des PC familles ;

•	enfin, l’Accueil de jour des enfants de la 
région Morges-Aubonne (AJEMA) coordonne 
l’accueil des enfants en structures de garde 
et chez les accueillant·es en milieu familial. 

Cette association intercommunale a à cœur 
de recevoir avec professionnalisme l’ensemble 
de la population du district de Morges. 

Anthony Vieira,
directeur

Plus d’infos : 
arasmac.ch

PRESTATIONSASSOCIATIONS INTERCOMMUNALES



Agenda complet 
et détaillé : 
morges.ch/agenda

La Maison de Seigneux, construite en 1774, 
appartient à la famille Guex dès 1818. Marie 
Guex (1842-1913) en devient propriétaire 
en 1856. Elle se marie avec Georges-Adrien 
de Seigneux en 1864 et baptise la maison 
familiale de son nouveau nom. Le couple, 
amoureux d’art, lèguera des œuvres à des 
musées genevois et vaudois.

En 1894, la demeure est vendue à la Ville 
de Morges afin d’y accueillir l’école secon-
daire communale pour les jeunes filles, puis 
la Bibliothèque et les Archives culturelles 
romandes. Classée monument historique 
d’intérêt régional, la bâtisse est aujourd’hui 
louée par des associations.

Le parc fraîchement rénové lui servant 
d’écrin a été officiellement baptisé Jardin 
Marie de Seigneux. Il abrite des œuvres 
d’art en hommage à Ignace Paderewski et 
Lydia Opienska-Barblan. 

Ludivine Guex, 
cheffe de l’Office de la culture

Marie de Seigneux, Morgienne méconnue

CONSULTATION 

Que pensez-vous de Reflets ?

Afin d’adapter le journal commu-
nal à vos besoins, la Ville souhaite 
connaître votre avis. 

Reflets existe depuis 12 ans déjà. Distribué 
quatre fois par année en tout-ménage à la 
population et aux entreprises de Morges, il 
a pour vocation d’informer sur les projets et 
les thématiques propres à la Ville. 

Votre avis nous intéresse
Tout le monde a un avis sur Reflets ; c’est le 
moment de le donner. Sur le fond comme 
sur la forme, quel est votre degré de satis-
faction ? Le journal suscite-t-il votre intérêt ? 

Reflète-t-il bien la réalité morgienne ? Les 
articles sont-ils trop courts ou trop longs ? 
Les thématiques abordées sont-elles inté-
ressantes ? Manque-t-il des infos utiles ? etc. 

Plusieurs façons de s’exprimer
Pour faire connaître votre avis, un question-
naire vous attend sous forme numérique via 
le code QR ou en format papier à la récep-
tion de l’Hôtel de Ville. 

Vous pouvez aussi nous écrire spontané-
ment : Ville de Morges / Office de la com-
munication / Pl. de l’Hôtel-de-Ville 1 / 1110 
Morges / communication@morges.ch

Et pour échanger de façon plus infor-
melle avec une partie de la Municipalité 
et l’équipe de la Communication, rendez-
vous autour d’un apéritif mardi 4 octobre 
à 18 h, au Cellier, au rez-de-chaussée de 
l'Hôtel de Ville.

Patrick Le Fort, 
chargé de communication

Nos jubilaires 

La Ville de Morges adresse ses félicita-
tions et ses meilleurs vœux aux nona-
génaires et centenaires de la commune, 
parmi lesquels :

•	 Mme Cécile Richard, 100 ans le 13 juin ;
•	 Mme Laure-Lise Raccaud, 90 ans 
	 le 11 juin ;
•	 M. André Dupertuis, 90 ans le 26 juillet ;
•	 M. Jacques Neuenschwander, 90 ans  
	 le 26 août ;
•	 M. René Monbaron, 90 ans le 27 août.

Agenda 
des manifestations

Une sélection d’évènements à venir à
Morges :

•	 Exposition Afropean Express
	 Jusqu’au 26 septembre, Espace 81

•	 Silent Disco  
	 9-10 septembre, 20 h-3 h, Piscine du Parc

•	 Sortie des aîné·es 
	 13 septembre, en bateau CGN

•	 Atelier Sauvageons en ville  
	 – « Un parfum d’autoroute ? 
	 Construisons nos propres capteurs d’air 	
	 pour mesurer les particules fines. » 
	 13 septembre, 18 h-19 h 30, 
	 Caves de Couvaloup 

•	 Paillote Festival 
	 15-18 septembre, Parc de l’Indépendance

•	 Semaine de la mobilité 
	 16-22 septembre

•	 Grand Marché d’automne
	 et Nuit des Épouvantails 
	 24 septembre, Grand-Rue

•	 30e Swiss Classic British Car Meeting 
	 1er octobre, sur les quais

•	 Passeport vacances 
	 et activités de vacances 
	 15-30 octobre, Espace Couvaloup 

•	 Festival Salamandre 
	 21-23 octobre, Beausobre 

•	 Championnats suisses de gymnastique
	 aux agrès masculins
	 29-30 octobre, Beausobre

•	 Night Run Morges  
	 5 novembre, Parc des Sports

•	 Concert du chœur mixte Les Mouettes 
	 12 novembre, 20h, Théâtre de Beausobre

•	 Inauguration du nouvel orgue 
	 et 250e anniversaire du Temple
	 26 novembre, évènements festifs 
	 les quatre dimanches de l’Avent

Consultation Reflets : 
morges.ch/
consultation-reflets
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Organisé par l’Association des Amis de la 
Salamandre, le festival a lieu depuis 20 ans à 
Beausobre. Il sensibilise le grand public à la 
richesse et à la fragilité de la nature qui nous 
entoure. Cet évènement familial propose de 
faire connaître et de respecter notre envi-
ronnement naturel à travers des activités : 
exposition, conférences, contes, etc. 
La 20e édition a pour thème « Sauvage ! ».

Qu’en reste-t-il aujourd’hui ? Une réflexion 
qu’enfants et adultes sont invités à découvrir 
du 21 au 23 octobre 2022 à Morges. L’évè-
nement se prolonge avec une exposition du 
19 octobre au 4 novembre à l’Espace 81.

Depuis sa création, le Festival Salamandre 
est devenu une manifestation incontournable 
en Suisse romande pour la sensibilisation 

du grand public aux thématiques environne-
mentales.

Ludivine Guex, 
cheffe de l’Office de la culture

Plus d’infos :
festival-salamandre.org

Le Festival Salamandre a 20 ans

LA DER


